
Quelques dessins de Puget 

Le m émoire qu e j'ai entrepris à l'Ecole dll Louvre SUI' l'œu vre dessinée 
de Pierre Puge t montre, au fuI' et à mesure des recherches, la complexité 
dll sty le d e Puget dessinateur . 

. Jusqu'à maint enant, en dehors des recherches récentes, les seules ét udes 
sérieuses sur les dessins de P uget ont élé fait es pa r Léon Lagrange, qui. 
en 18tl8, a dressé, à la fin de son livre, un ca ta logue des dessins de l'au leur 
qu ' il a pu , 'oil' ou donl il a pu re trouver ùes ré férences dans des catalogues 
d e , 'cnles. Ph . Auquier a étudi é d e la même manière les dessins de 1113rine 

de Puget. En constit ua nt a ins i une sorte ùe répertoire des œuvres dessinées 
d e Puge t, ces d eux a ut eurs n'onl pas essayé d 'é luùicr l'évo lution de son 
s tyle cn tant que dessinateur, Or, s'il existe re lati\'ement peu d e dessins de 
P uget - et à l'élude bea ucoup perdenl leur a llribution - il n'en est pas 
moins important de suivre l'('\'o luti on de son art graphique, d ans ses des
sins d c marine en particuli cr, où l'arti ste a dessi né pOUl' son pla isi r et non 
cn \'ue d'un e œ uvre dont on lui a passé commande. Il est intéressant a ussi 
de connaill'e sa manii.·l'c de pl'oc(~ de l' pour l'é laboration d ' un e œuvre d'archi
tecture, de scu lptu re ou de cI<.;coration, dan s ses ùessins préparatoircs , 

On a trop cherché, fUI cours ùes trois siècles précédents, à grossir 
l'œu vrc d cssin{'c d e Puget cl il fa ut souvent écarter des séries entières cie 
dessins qui lui ont é té attribués antérieurement, notammen t à Besançon, 
à l'E('olc d es Bea ux-Art s, au Peabody Mu seum ... Pou rq uoi a -I-on altrihué 
à Puget des œuvres si diverses .! Cela \ 'ient en partie de la tentation des col
lectionneurs d e posséd er des œ Ll\Tes du grand ma ître pl'oven \~ a l , mai s cela 
cs t tltÎ aussi au fail qlle Puget a Cil effe t un s ty le très divers, comme on ya 
Il" \'oir dans ce bref aperç u, Stylc très di\'ers d ans ses dessins de sculptul'e. 
d'a l'chitedl ll'C' e t de d('col'alion ; mais style très ('ga l dan s les marines, 
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Pour éviter des erreu rs d 'atlrihulion et ,"oir l'é,,olution ùu s ty le de 
Puget. je ne m e suis donc bas~e que sur des dessins signt's cl datés. A par
tir de ces œ uvres sûres, il est possible de portel' 1111 jugement pilis "rai. 
par cOlllparaison. 

La plupart des dessins signés et datés sont des marines. Puget (' lait 
connu a il XVIII'- siècle comme dessinate ur de murines, e t ses œU \Tt's slir 

vélin étaient très prisées. si J'on en croit les annola tion s de Marielle. Le 
l'nit aussi que Girardon el Boulle a ienl possédé des marines du maît re pro
vençal prouve le goût des mili eu x artistiques pOlll' ce genre de d essins. 

Le premier J css in de Puget es t daté de 1()51. L 'artiste avait alors :H UliS. 

Il a déjà fait un voyage en Italie cl à son reto ur on lui comma nde. cn co lla
boration avec Nicolas Le\Tay, l'exécution de la fontaine Saint-Lazarc à 

Toulon. Le duc de Brézé l'auraiL prié d'exécuter un dessin pOlir le vaisseau 
la Reine,' et il a peint son premier tableau en 1650, Pendant cette période 
d'apprentissage et de voyages, Puget a sûrement. dessint', On l'e trou\'c, tout 
au long de son œuvre, des réminiscences de la Home antique c L ('ont<"01-
pOI'aine, (fui ne l'clivent être d ues qu'à sa mémoire, Il devait, d'autrc part. 
ne pHS être un artis te in connu pOlir que le ùuc de Brézé lui adresse lITH' <'0111-

m ande, Mais pOlll' en revenir il CE~ Vaisseau tirant le canon, de tH!)1 " il est 
cxéelllè à la p lume et au lavi s d'encre de Chine SUI' vélin , commc la pillpart 
dcs dessins de marine ùe Pugel. La technique proche d e la g l'flYlII'(' qu e 
l'on l'cncontre dans un certain nombre ù e m a rin es ne se voÎl déjà presque 
plus dans la Tempèle d e Montpellier:.!, signl'e el tlatée de IH52, ":n 1654, 
dans l'Aspect de Toulon du côté de la gralld(~ rade :;, Pu get n ' lItiiise plus 
la leehniqll t' pal" lraiLs à la plUIllC, mais le lavis sculemcnt. Par comparai
son, je pensc donc (lu'on pelll cOll sid('l'cr le beau d essin de la collcdiol1 de 
M. Gcrmain Scligman (fig, 5:0 comme contemporain du \'aissl'au lirant le 
canOTl d e 1651. 

1 Marseille, Musée des Beaux-Arts . in\' 0 225 
2 Montpellier, Musée Atger, inv. 4ï . 
3. Musée du Louvre , in \', D 32.593 
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Mais s'1I est facile d e situer parmi les Œuvres <lu déhut les dessins exé
cutés à la mani ère de la gravure, il est hea ucoup plus difficile de situer 
l'époque des dessins exécutés 311 lavis. Puget reste en effet très constant dans 
le sty le de ses marines, dont voici deux dessins publiés pOlll" la première 
fois ici (fig. 54 el 55). 

On suit (Ille Puget dut exécuter en 1674, sur ordre d e Co lbert, LIlle série 
de dessins de bâtiments d e mer utilises en Méditerranée. Il es t très diffi
eil e de regrouper a ulour d e cette commande les dessins qui pourra ient s'y 
l'apporter , toujours pour la même raison, qui est cette constante du style 
des m a rÎn es de Puge t. Le beau vaisseau sous voile de ('A lbertina (inv. 15247) 
ainsi que certain s a utres dess in s conservés <lans ce même musée pourraient 
avoir été exécutés pOUf Colberl vers 1674. La précision du détail à. laquelle 
tenail Colhert pOUl' ces représentations de vaisseaux correspond bien à. cette 
comma nd e. Ici, une petite mise au point qu a nt au vaisseau sous voile de 
l'Albertina, é tudié pal' M. Hel'ding -1. Il ne s'agirait pas du 111onarqlle, comme 
le veut la tradition, ma is du Royal I~Ollis. Il existe, en efTet, une d escription 
du Royal I~Oll is fa ite en 1()77 pal' le commissaire de la lnal'ine Haye t. Cette 
p laquette est conservée à la résen 'e de la Bibliothèque nationale u et clic 
comport e lin dessin d e ee vaisseau, fait pal' Hayet, qui correspond bien à 
celui de l'Albel"lina, d ans tou s ses dé ta il s <lécora tifs. Il existe 3 U Lou vre des 
d essin s d e .L-B. d e la Bose!i, pOUl' la décora tion inté ri eure du vaisseau, qui 
no us éc lairent s ur le s tyl e dessin é de ce peintre qui a travaillé a vec Puge t 
à la comma nd e d e Colberl. 

Ainsi en matière de dessins de marin e, le style de Pu get va ri e peu, il 
a seulement tendance à. s'aérer. Il est int éressant ù'é tLHJi el' sa fa çon de 
travaille r. Un dessin non achevé du Museum of Fine Arts de Bos ton (fig. 56) 
nous révè le sa techniqu e. Puget reprend à la plume l'esquisse à la pi erre 
noire, dan s ses premi ers d essin s. Il rempl acera ensuite la plume par un trait 
de lavis a u pinceau . Le groupe d es personnages de ga uche, dans le dessin 

4. K. HERIll NG, "Schiffszeichnungen im We rk von Pier re Pugcl" dans Zeitschrift 
fiir Ktmstgeschichte, 29 (1966), hcft 2. fig. 4. 

5. Biblip thèque na tiona le,. rése rve, p. V, 37,0 
6. Musee du Louvre, Cabinet des Dessins. mv. RF 2378 et 2379. 
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de Boston, peul è ll'c comparé à un c l'o<{uis apparaissant HU Yel'SO d'lIll d es
sin de l'Ecole d es Beaux-Arls (i",' . D 1500). L'a tlribuli on d e eetle esqni sse 
pourrait pUl'uit l'C do uteuse, m a is cc rapprochement \'ient la renforcer (fi g. !:I7). 

Les dessins dc m a rine posen t ù'autres probl èmes qu c leur altribulion 
ct leur d a ta tion, en partic uli er la l'épclilion de p lu sieurs dessins sur un 
même th ème .• Je pense qu e Pu get nHl lait gard er le so uvenir des dessi n s (IU ' il 
offrait à ses a mis, eL j e ne crois pas qu'il s'agis se de copies d 'a teli cr. Voici 
«uelques exempl es d e rcs répé liti ons d'un même dessin . et il serait aisé 
d'en citer d 'au tres: la l ' li e de Marseille, dont l' un e est dédiée à M. Oon
temps. ct l'autre ne possèd e a uc.un e ment ion r; le dessin ci e M. Dumon, 
dédi é à Nicolas de l\'la gny, cOlllmissaire d es cla sses, dont on trOlI\'C (I cu x 
répliqucs id cntiqu es, s i cc n'est la dimension du parch emin, a n mu sée des 
Beaux-Arls de Marseille (i n y. D. 27lJ) el a u musée Grobcl-Labarli c (in" . 52 1 J. 
Plus icurs dessins cl c Montpc lli er trou\'cnt leur rép lique a u Louvre, c.omlllc 
la T empêt e et des l'aisseau.l: dalls 1111 port antiqll c, mais aucune dédicace 
n'" l'para it. 

Les proj ets de décora tion dt' poupes d e \'aisseaux son t eneore 1111 pro
blème qu'il fauorait abonl er presque à parI. Il s'agil la plupart du temps 
de copi es qui sont surt out intéressa ntes pOUl' la con na issance du d écora tcur 
de vaisseaux, plus qu e du dessinateur. Selon Lagrange, le comt e d e Na r
honne-Pelle t au rait eu, en 1766, Hn e séri e de poupes de yaisseaux. Char les
Marie Caffieri, sc ulpteur du port d e Brest, en aurait fa il des calqucs. ClI X

mèmcs copiés dep uis par Antoine MaI'gry. En 1868, Lagrange a pu yoir ces 
ca lqu es à Paris, chez Picrre Margry, fils d'Anloine. L a diffi cult é d'identifi
ca tion d es yaisseaux est compliqu ée pa r les réemplois ùe décora Li on d ' llll 

navire sur J'au tre. 

Ma is, outre les dessins d c ma rin e datés, d 'autres œu \'l'CS <lu maitrc peu
vent êtrc situées précisémcnt dan s le temps grâce à d es docum ents : les 
dessi n s d 'a l'chit ect ure, é tuùi és en pa rtie a u cours du colloqu e, et les dessins 
de décol'a tion, correspond ant il d es com manùes qui on t pu ê tre rc lI'OU\'l; CS, 

7. Marseille, Musée des Beaux-Arts. in\! . 0 109 el 0 257. 
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comme le baldaquin pOlir l'église Santa-Maria-Assunta di Carignano ou le 
maitre-au lei pOUl' l'église Sai ni-Cyr d e Gènes. Ces pl'Ojels daleul des a nnées 
1662-1663 c l leur authenticité n e peul ètre mise en doule. 

Le proj et de tabernacle d' une co llection particulière parisienne pose ut. 
pl'oblème de destination et de datation. Puget eul diverses commandes ponf 
des Labernadcs : l'une pOUf Ma rseille, en 1657 1\ ct l'autre pour Toulon, en 
1659 li , PUlIl' le projet de Marseille, a ucun e descriplion n'cst restée et la d es
c ription du proj e l de Toulon n e correspond pas à celte étude. Ce proj et de 
tabernac le se rapprocherait pal' son styl e d e l'époque génoise e t la date 
de 1657 m e parait t rop tôt dans la carrière de Puget décorateur. Il est donc 
possible, à la suite de M. Herding 1<1, de considérer ce d essin comme une 
élude pour le la bernacle de l'aulel de l'église Saint-Cyr de Gên es, postérieure 
à la belle sanguine du musée des Beaux-Arls de Marseille (inv. D. 271). 

Toujours dans le domaine de la décoration, on a pu a tlribuer à Puget 
tlne série de dessins donl deu x ont é té publi és jusqu'à m aintenant 11. Voici 
tlne aulre feuille d 'étude appartenant à cette mêm e série. Si l'on COll1parC 

cette é tud e ùe masque (fig. 58) au délail ùu monstre crachant de l'eau dans 
le Projet de fon/aine pour les d'A lber/as (fig. 59) , une parenlé évidenle 
existe. Il serait donc tenlant, fort de cette similitude, d'attribuer la série 
des é ludes pour d es d écorations à Puget. Il faut auparavant s'assurer 
que le proj et pour la fontain e d ' Albertas 12 es t bien du maître. L'inscription 
au bas du dessin (qui semble ê lre contemporaine ùe l'œuvre) indique qu'il 
s'agil d'un projel de Pugel pour M. le mar'luis d'Albertas pour sa pelite 
pièce d'ea u. Avant le XVIII ~ siècle, les d'Alberlas n'avaient pas encore le 
titre d e marqui s 1:1 qui remonte à Henri Hainaud. d ' Albertas, marquis de 
Bouc, n é le 22 mai 1674. D'autre part, comme le dit Lagrange, « l'exécution 
du lavis esl celle d'un peinlre, a lors 'lue Pugel est avant lout sculpleur 

f" 32. 

8. Arch. dép. du Var, minutes de M" Louis Vacon , 3 E 5/80, f~ 817. 
9. Prix-fait du 14 janv. 1659, Arch. dép. du Var, minutes de M~ Louis Vacon, 3 E 5/82, 

10 K .. HERIHNG, Pien-e Puget, Das bildnerische Werk (Berlin , 1970), p. 161, fig. 156. 
11. IbId ., fig. 4 et 18. 
12. Marseille, Musée des Beaux-Arts, inv. 265. 
13. Cf. Histoire héroïque et wtiverselle de la noblesse de Provence, t. [ (1752), p. 23-32. 
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lorsqu ' il dessine. Ce projet ne scmhle pas être dû à Fran\',ois Puget , lorsqu'on 
Je compare a ux autres œ uvres dessinées de l'artiste. Par contre, le style de 
ce lavis pOli l'rail s'apparenter à un dessin du musée Paul Arballd à Aix-en
Provence représentant le Retour de l'Enfant prodigue, que j'altribuerais 
au petit-fils d e Puget, Pierre-Pail l, connue l' indique l'insc ription sur le 
support, ct dont la personnalité reste à définir. Enfin. ces tètes d e monstres 
sonl Ull sujet classique et le l'uppl'ocha mcnt a\'cc le dessin pour les d'Albcr
tas. hi en «(li 'assez "oisin, me parait fortuit. 

Un autre très beau dessin, assez \'oisin de la fcuille d't;Lude précl·(((·lllc. 
pose allssi lin problème, Il s'agit de l'étude pOLIr le bas-relief <le l'U erC/lle 
fl:l repos, d' une collec lion parti culière anglaise (fig. (10 ) . Là encore j'é m c:- ts 
quelqu es résen 'es quant à son attribution. Ce t rès beau dessin daterait des 
années 1660, époqu e à laqu elle Puget trayaille à Vaudre uil au has-relief 
sur le mème sujet. Le bas-relief ùe Marseill e présente quelqu es variantes 
par l'apport au dessin et l'exécution semble moins magistrale tfu e le lH'oj ct 
à la pi erre noire. Puget exéc ute deux ans plus tard la belle sanguine pOllf 

le projet d e maitre-autel d e Saint-Cyr et il H, en tant qu e dessinateur, une 
maîtrise parfaite. 11 n'est donc pas exclu qu 'il ail pu faire cc l'cmunluabl e 
dessin. 

Une autre orientation encore dan s le style dessiné de Pu get pCtlt être 
illustrée par le dessin de Besançon représentan t Samson el lin Philistin 
(inv. D. 1861), à moins qu'il n e s'agisse d'une étude pOUl' la peinture d'Her
cule el Cacus, traditionnellement attribuée à Puget. Les détails a na tomiqu es 
ù es lIluscles du dos du Philistin ne sont pas familiers du style de Puget. 
Faut-il pOUl' autant en écarter l'a ttribution a u maître ? 

Si l'on a rrive à mieux diseern er un style propre à Puge t en t~carlnnt 

les dessins pour lesquels il y a un doute, n e risque-t-on pas d 'en diminuer 
la richesse et la diversité qui sont deux caractéristiques de l'holllme et de 
l'artiste ? 

Sabine de BOISFLEURY , 



Fig. 53. - Puget, Porr. Coll. de M. et Mm~ Germain Seligman. New York . 



Fig. 54. - Combat naval. Marseille, Coll. particulière. 

Fig. 55 . - Puget, Combat naval. C~bt ~~~~!c~~i~;e Marine, 



Fig. 56. - Puget, Chantier naval. Boston, Museum of Fine Arts. 
(CI. Musée) 
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Fig. 57. - Puget, Feuille d 'é tude. Paris, Ecole des Beaux-Arts . 
(CI. Giraudon) 
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Fig. 58. 
le de masque pour une fontaine. 

Collection particulière. 

Fig. 59. - Projet de fon taine pour les Albertas 
Marseille, Musée des Beaux-Arts. 

(CI. Borel) 



Fig. 60. - Hercule au repos. Londres, Collection particulière. 
(Cl. Frccrnan) 


